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La septième vague du tableau de bord de la transformation réalisée depuis mai 2017 par l’Ifop pour No Com 
et le Jdd laisse apparaître un scepticisme quant à la capacité de l’exécutif de transformer le pays et sur 
l’utilité des changements en cours. 
  
Seulement un tiers des Français considèrent que le pays “s’est transformé” depuis le début du quinquennat 
(33 %) et un peu moins en ressentent “des effets positifs” pour eux-mêmes (29 %, -4 points par rapport 
juin 2019). Seuls 39 % des répondants pensent que la France va réussir à se transformer dans les 
prochaines années, alors que l’optimisme était majoritaire en mai 2017 (53 %). 
  
L’optimisme est en baisse par rapport à la vague précédente : concernant son propre avenir (46 %, - 3 
points), concernant l’avenir de la France (33 %, - 6), et le fait que ses enfants vivront mieux dans la société 
française de demain (13 %, - 2). 
  
Tous les indicateurs sont dans le rouge concernant la transformation à l’épreuve des résultats, la 
transformation engagée depuis deux ans ne va dans la bonne direction que pour 45 % des Français en 
matière de transition écologique (- 5 points en deux ans), 38 % en baisse des impôts (-12), 38% en école 
publique de meilleure qualité (- 20), 37 % pour plus d’opportunités de trouver un emploi (- 7), et 30 % dans la 
moralisation de la vie politique (-21). 
 
 
 
 
La transformation entre les réflexes de nécessité et de résistance 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
Un clivage qui s'impose dans tous les milieux sociaux 

 
 
En deux ans, la confirmation de la division sur l'Europe 

 
Les vents du pessimisme 

 



L'inquiétude et le doute installés, la fatigue et le rejet pointent à l'horizon 

 
 
Malgré la montée des inquiétudes, les mots de la transformation continuent à susciter l'adhésion 

 
Dans le même temps, « réforme » et « libéralisation » contestées, et « mondialisation » plus rejetée 
que jamais 

 
 
 
 



Les objectifs qui rassemblent 
La réduction des inégalités, premier terrain de consensus 

 
 
Les Français plus enclins à vouloir préserver les emplois traditionnels 
 

 
Ce qui ne passe pas forcément par une augmentation de la protection des salariés contre les 
licenciements 
 

 
 
 



Le consensus installé en matière de contrôle des flux migratoires 

 
 

 
Les objectifs qui divisent 
Le débat sur la dette sous la pression de l'urgence sociale 

 
 
Le débat sur le rôle de l'Etat sans majorité claire 
 

 
 
 
 
 



 
 
 
 
La division profonde sur l'avenir du modèle de croissance 

 
 
 
 
Mais la nécessité de la transition écologique s'impose peu à peu, un an après la crise des gilets 
jaunes 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
Il n'y a désormais quasiment plus de clivage générationnel 

 
Le clivage social s'estompe 

 
Une progression homogène quelle que soit la taille de commune 

 



 
 
 
 
Et un clivage politique encore très significatif 

 
Les urgences sociales de la transformation en 2020 

 
La transformation à l'épreuve des résultats 



 
 
La transformation à l'épreuve du souci de justice et d'égalité dans les réformes 

 
Le déficit de justice toujours mis en cause, le courage toujours reconnu, le manque de vision à son 
plus haut niveau 

 
La transformation à l'épreuve de la confiance 

 
 



 
Et de la lisibilité de ses effets 

 
 
La transformation des villes également soumise aux urgences du court terme 
 

 
 
Le sentiment diffus qu'un autre modèle de transformation est possible 

 
 
 
 
 
 
 



Mais les priorités diverses ou contradictoires compliquent la construction de son récit alternatif 

 
Le statut social, premier clivage dans la vision des priorités d'un autre modèle 

 
La transition écologique, première priorité dans le seul électorat écologique 

 
 
Fiche technique 
L’enquête a été menée par questionnaire auto-administré en ligne du 13 au 18 décembre 2019 auprès d’un échantillon de 2.009 
personnes, représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus. La représentativité de l’échantillon a été assurée par 
la méthode des quotas (sexe, âge, profession de la personne interrogée) après stratification par région et catégorie 
d'agglomération.  


